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L’ARDENNE AUTREMENT

Informer au mieux et  rendre les lieux accessib les à tout  
un chacun sont  des enjeux importants afi n de permet t re 
à tous de profi ter comme il se doit  de l’Ardenne ! 

Aujourd ’hui, p lus de 30 % d’ent re nous sont  touchés par 
une forme de handicap. Certains p résentent  des défi -
ciences visuelles ou audit ives, d ’aut res des d i   cultés 
de compréhension ou encore de mob ilité, comme par 
exemple une personne en chaise roulante ou un jeune 
papa avec une pousset te.

Regards d ’Ardenne a dès lors décidé de présenter un 
patchwork de ce que le tourisme en Luxembourg belge 
propose et  développe. En route pour une série de ren-
cont res enrichissantes et  agréab les afi n d ’en apprendre 
davantage sur l’accessib ilité.

Un tourisme
pour tous
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PARC DES TOPIAIRES
rue de la Haie Himbe, 1

B-6940  Durbuy
+32 (0 )86 21 90  75

topiaires@durbuy.be

www.topiaires.durbuy.be

 HÔTEL-RESTAURANT 
LA CALÈCHE

place aux Foires, 15
B-6940  Durbuy

+32 (0 )86 21 32 70
info@lacaleche.be

www.lacaleche.be

LE LABYRINTHE
rue Basse Commène

B-6940  Barvaux-sur-Outhe
+32 (0 )86 21 90  42

info@lelabyrinthe.be

www.lelabyrinthe.be

« Lorsque je me suis ret rouvée en fauteuil roulant  il 
y a plus ou moins t rois ans et  demi, je me suis ren-

due compte qu’il était  d i   cile d ’obtenir des infor-
mat ions sur l’accessibilité. Les p lus fi ab les venaient  

d ’aut res personnes à mobilit é réduite. J’ai donc décidé 
de les partager sur internet  et  donner toutes mes bonnes 

adresses d’endroit s accessibles visités. Ce qui me fait  p lai-
sir aussi est  de constater qu’après mon passage et  quelques 
conseils donnés, certains établissements améliorent  leur 
accessib ilité. »

C’est  donc sur ses quat re roulet tes que Blandine est  
part ie à la découverte des régions de Durbuy et  de La 
Roche-en-Ardenne.

Durbuy

Le voyage de Bland ine débute à Durbuy. Au PARC DES 
TOPIAIRES précisément . Elle nous avoue d ’emblée ne pas 
connaît re le Luxembourg belge. « J’ai déjà visité une dizaine 
de pays européens, les États-Unis et  prochainement  l’Asie 
et  l’Aust ralie… mais t rès peu mon pays. Avant  de part ir, j’ai 
eu l’envie de remédier à cela. Comme j’adore la nature, je 
suis ravie de me t rouver ici. »  

Blandine est  accueillie par Nadine DEVAHIVE qui t ravaille 
à l’O   ce communal du Tourisme de Durbuy. Le parc jouxte 
la vieille ville et  est  largement  accessib le : du parking 
jusqu’à la terrasse en hauteur avec vue sur le cent re. Les 
toilet tes présentent  quant  à elles un ressaut  de t rois cent i-
mèt res. L’endroit  est  splendide et  ressourçant  à la fois. Sur 
p lus de 10 .0 0 0  m 2, on y découvre 250  buis taillés dans des 
formes orig inales. Certaines de ces p lant at ions ont  p lus de 
120  ans !

B1-C1
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La VIEILLE VILLE en soi se parcourt  moins aisément  vu le 
pavement  des rues, mais la place principale est  quant  à elle 
accessib le, tout  comme le restaurant  “ LA CALÈCHE”  où 
Bland ine n’aura aucune di   culté à se débrouiller en toute 
autonomie, tout  en profi tant  d ’un repas généreux. Comme 
elle le d ira : « C’était  accessib le des ent rées aux toilet tes et  
la hauteur des tables était  adaptée. Et  en plus, c’était  t rès 
bon ! »

Direct ion ensuite le labyrinthe géant  de maïs à Barvaux. Il 
se situe à cinq bonnes minutes en voiture de Durbuy et  
fêtait  en 20 16 ses 20  ans d’existence. LE LABYRINTHE, 
ouvert  de juillet  à octobre, propose de se perdre dans ses 
dédales, d ’y découvrir les hab itants qui l’animent  et  de réa-
liser des épreuves amusantes. « C’est  un endroit  qui vaut  la 
peine d’êt re visité, surtout  lorsque l’on a des enfants. Les 
acteurs sont  t rès bons et  à fond dans leur personnage. Au 
niveau de l’accessibilit é, des toilet tes sèches adaptées sont  
présentes. Je conseille le labyrinthe en période de beau 
temps. S’il a p lu les jours qui précèdent  vot re visite, les sen-
t iers sont  p lus d i   cilement  prat icables. »

Blandine Even
et ses 1.000 découvertes 

sur 4 roulettes

Bland ine est  passionnée de voyages et  d ’écriture. 
Cet te b logueuse âgée d ’une vingt aine d ’années 
est  at teinte d ’une malad ie qui l’empêche de se 
dép lacer à p ied. Très lo in de s’ap itoyer sur son 
sort , la dynamique g lobet rot teuse a décidé il 
y a quelques années de créer un b log afi n d ’y 
raconter ses avent ures et  d ’y apporter des 
dét ails précis et  fi ab les sur l’accessib ilité 
des lieux parcourus à t ravers le monde.

« Ma vision d ’une marche 

a changé le jour où je suis 

devenue chaisarde. » 

NB : à l’except ion du restaurant  La Calèche, 
les lieux présentés dans ces pages ont  
été audités ( lire page 43)  et  représentent  
donc l’avis de Blandine. 

Le site www.luxembourg -belge.be vous 
fournit  les informat ions complètes.
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La Roche-en-Ardenne

Après une nuit  passée à l’HÔTEL FLORÉAL de La 
Roche-en-Ardenne, où Blandine fût  impressionnée 

par l’accessibilité de l’ét ab lissement , ses équipements 
et  l’accueil sympathique du personnel, d irect ion le PARC 

À GIBIER. Le parc n’étant  pas accessible aux personnes 
à mobilité réduite de manière naturelle, il est  possib le d ’y 
e  ectuer, sur demande, une visite véhiculée en compagnie 
du soigneur. Le parc de d ix hectares propose un parcours 
pédest re forest ier où l’on observe notamment  des daims, 
des cerfs, des moufl ons, des sangliers… Préférant  se dé-
brouiller en toute autonomie, Bland ine ne choisira pas la 
voiture pour découvrir le parc, ce qui aura valu quelques 
frayeurs à ses accompagnants. Le temps de quelques sen-
sat ions sur le parcours, la découverte de bébés loups ent re 
aut res et  une assiet te de charcuterie ardennaise dégustée, 
Blandine repart  sur les routes du Luxembourg belge en 
d irect ion de Samrée, où l’at tend la visite de la CHOCOLA-
TERIE CYRIL. 

En 1993, cet  ancien comptab le prénommé Yves a ouvert , 
avec son épouse, une pet ite chocolaterie située à cinq 
minutes en voiture de La Roche-en-Ardenne. Ce show man 
propose des démonst rat ions de son savoir-faire en fran-
çais, néerlandais et  anglais tous les samedis après-midi et  
sur rendez-vous durant  la semaine. Joie et  bonheur sont  
garant is auprès des enfants… et  de Bland ine ! L’une des 
part icularités de Cyril chocolat  est  de proposer des embal-
lages personnalisés : « Cela marche du tonnerre auprès des 
écoles, des mouvements de jeunesse et  des clubs d ivers 
qui cherchent  des fi nancements de manière orig inale, en 
évitant  la t radit ionnelle vente de lasagne. »

Ce pet it  parad is du chocolat  est  aussi le parad is de l’ac-
cessib ilité. Comme l’exprime Yves : « Dès le début , nous 
souhait ions pouvoir accueillir tout  le monde : les personnes 
p lus âgées, en chaises roulantes, mal voyantes ou aveugles, 
sourdes… Par exemple, pour les malvoyants, j’adapte ma 
présentat ion en leur faisant  toucher les moules qui servent  
à confect ionner nos chocolats. »

CYRIL CHOCOLAT

Samré, 63
B-6982 La Roche-en-Adenne

+32 (0 )84 46 71 20
cyril@skynet .be

www.cyrilchoco lat .be

PARC À GIBIER

B-6980  La Roche-en-Adenne
+32 (0 )84 31 10  15 

www.parcag ib ierlaroche.be

FLORÉAL 

avenue de Villez, 6
B-6980  La Roche-en-Adenne

+32 (0 )84 21 94  46
recept ion.laroche@fl orealgroup.be

www.fl orealgroup.be

LES HOTTOLFIADES

B-6990  Hot ton

www.hot to lfi ades.com

B1-C1
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Le temps manquant , Blandine devra repart ir sans avoir eu 
l’occasion de tester le tout  nouveau “hot  chocolate bar ” , 
où Yves et  son épouse proposent  une d izaine de chocolats 
chauds accompagnés de brow nie maison.

Avant de partir pour l’Asie 

et l’Australie : Hotton
Avant  son grand voyage à l’aut re bout  de la planète, Blandine 
aura eu l’occasion de tester un événement  accessib le t rès 
orig inal en Luxembourg belge : LES HOTTOLFIADES. Ce 
fest ival de montgolfi ères a lieu à Hot ton à la fi n du mois 
d’août  depuis 1999. Plusieurs d izaines de montgolfi ères y 
prennent  leur envol chaque mat in et  chaque fi n de journée 
durant  un week-end et  de nombreuses animat ions sont  pro-
posées. Une nacelle “easy access”  permet  aux personnes à 
mobilité réduite de s’envoler dans les airs, g râce à un siège 
adapté et  à une porte dans la nacelle. « Ce que je t rouve 
génial est  de m’asseoir dans ce siège adapté. Comme il est  
surélevé, je me situe à hauteur d’homme, ce qui me laisse la 
possibilité d ’admirer les superbes paysages. Si j’étais restée 
dans ma chaise roulante au sein de la nacelle, je n’aurais pas 
eu la possibilit é de voir aussi b ien. »

Ent re deux « waouw »,
c’est  l’occasion de 
conclure par un pet it  
conseil de Blandine :

« L’accessibilité hu-
maine compense par-
fois l’accessibilit é phy-
sique. On ne refuse 
jamais de m’aider, mais 
quand je suis avec mon 
fauteuil qui pèse 180  kg, 
ce n’est  pas possib le de 
me porter pour monter 
une marche. Les gens veulent  généralement  bien 
faire, sans se rendre réellement  compte si leur éta-
b lissement  est  accessible complètement . Dans tous 
les cas, je pense que les gens qui t ravaillent  dans le 
tourisme doivent  se dire qu’ils peuvent  accueillir un 
jour ou l’aut re des visiteurs handicapés et  ainsi voir 
l’intérêt  de rendre leur site accessible. Les personnes 
à mobilité réduite représentent  30 % de la popula-
t ion, c’est  énorme ! N’importe qui peut  se ret rouver 
à mobilité réduite à un moment  donné. Pas nécessai-
rement  en fauteuil roulant , mais avec une b lessure, 
avec l’âge, ou encore avec une pousset te… Donc les 
aménagements ne servent  pas qu’aux personnes 
comme moi mais à tout  le monde au fi nal et  cela 
vaut  vraiment  la peine de les faire. »

Suivez les avent ures d e Bland ine Even sur 
son b log . Vous y découvr irez ses b ons p lans 

accessib les en Luxemb ourg  b elg e, ainsi q ue sa 
visi t e d u Bast ogne W ar Museum .

ht t p :/ / 10 0 0 decouver t es4 roulet t es.com
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 Le MUSÉE des CELTES 
à Libramont

Julie CAO VAN est  archéologue au Musée des Celtes, où le 
pub lic malvoyant  est  chouchouté grâce à des animat ions 
spécialement  conçues pour lui. Le bât iment , classé, n’est  
pour sa part  pas adapté au public en fauteuil roulant  ou 
marchant  d i   cilement . Des t ravaux sont  prochainement  
prévus afi n d’améliorer les infrast ruct ures à ce niveau.

Pourquoi avoir développé des animat ions 
pour le pub lic malvoyant  ?
« Chaque année, nous accueillons des groupes de la Ligue 
Braille et  de l’O   ce Nat ional des Aveugles. C’est  par ce 
moyen que nous avons été sensibilisés à ce public et  avons 
mis en place des visites adaptées. Nous avons également  
suivi des format ions à l’accueil et  à la sensibilisat ion. En 
fonct ion de chaque groupe, l’accompagnement  est  d i  é-
rent . »

Que proposez-vous concrètement  ? 
« Not re but  est  d ’o  rir à ce pub lic spécifi que plus qu’une 
simple visite. Nous voulons lui faire vivre des expériences. 
Nous est imons que le musée se doit  d ’êt re accessible à 

Après les découvertes axées “ nat ure”  de Bland ine, 
d irect ion le pat rimoine cult urel du Luxembourg belge ! 

Rencont res au Musée des Celtes et  au Bastogne 
Barracks afi n d ’y découvrir les adapt at ions et  anima-

t ions orig inales pour les pub lics malvoyant  et  sourd  ou 
malentendant , p rincipalement . 

MUSÉE DES CELTES

place Communale, 1
B–680 0  Libramont
+32 (0 )61 22 49 76

info@museedesceltes.be 

www.museedesceltes.be

Libramont  – B3
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Accessible,

 des Celtes aux G.I.’s

tous. Nous incitons les visiteurs à toucher et  à manipuler les 
collect ions. Pour ce faire, nous avons reconst itué de nom-
breux objets à l’ident ique afi n qu’ils puissent  les découvrir 
en toute sécurité, comme par exemple le mét ier à t isser, les 
carnix 1  (nd lr : des grandes t rompet tes à tête d’animaux), 
des céramiques 2  reconst ituées avec la même terre et  la 
même peinture que les orig inales, une carte en t rois dimen-
sions de l’Ardenne qui localise des l ieux de sépult ures 3  ,
d i  érents b ijoux et  encore la reconst itut ion d’un char 4   et  
d ’une tombe celtes 5  … Nous proposons aussi de recon-
nait re d i  érentes céréales 6  . Ils peuvent  également  mani-
puler un cost ume celte 7  , avec sa cot te de mailles et  ses 
aut res accessoires. »

Qu’en ret irez-vous ?
« Le retour de ce public d i  érent  nous pousse vers de nou-
velles réfl exions st imulantes et  o  re la possib ilité de rebon-
dir sur d ’aut res ressources de la visite qui n’étaient  pas né-
cessairement  prévues. L’expérience vécue lors des visites 
nous permet  aussi de mieux adapter not re comportement  
auprès des pub lics d i  érents. »

6

4

2

3
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faire vivre 

des expériences »



 Le BASTOGNE BARRACKS

Le lieu est  historique. C’est  dans la cave du site que l’on a 
entendu le général McAuli  e prononcer son célèbre “Nuts”  
en réponse à la demande de reddit ion des A llemands. 
L’endroit  est  donc devenu, de ce fait , un Cent re d ’Interpré-
t at ion de la Seconde Guerre Mondiale. Il est  également  un 
atelier de restaurat ion d’eng ins du Musée royal de l’A rmée 
et  de l’Histoire milit aire.

Des visites guidées adaptées et  gratuites sont  proposées 
aux personnes à besoins spécifi ques. Vu sa confi gurat ion, 
Bastogne Barracks est  accessib le aux personnes à mobi-
lité réduite. Les personnes aveugles et  malvoyantes ont  la 
possib ilité de toucher et  manipuler les objets. Et  c ’est  tout  
part iculièrement  pour un public sourd  et  malentendant  que 
des supports techniques ont  été pensés et  développés. Les 
ad judants Did ier GIORGETTI et  Bruno LACLUYSE nous en 
d isent  davantage.

Pourquoi s’adresser à un pub lic sourd  
et  malentendant  ? 
« L’idée est  venue suite à la demande d’un groupe de sourds 
souhaitant  visiter le musée. Après cet te expérience, nous ne 
voulions pas en rester là et  avons développé un concept  de 
visite ut ilisant  des tablet tes. »

Comment  cela se présente-t -i l ?
« Chaque scène a été t raduite en langue des signes inter-
nat ionale, grâce à l’aimable collaborat ion d’Annie Devos de 
la Maison des Sourds de la province de Luxembourg, et  a 
été fi lmée par la TV Light  Brigade. Chacune des 17 vidéos 

Découvrez les 17 vidéos 
pour sourds et  malentendants sur : 

www.history-ww2.com/ indexBB.php

BASTOGNE BARRACKS
Quart ier Slt  Heintz

rue de La Roche, 40
B-660 0  Bastogne
+32 (0 )61 24 21 24
bb.mra@skynet .be

www.klm-mra.be

Bastogne – C2
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réalisées se visionne au Bastogne Barracks grâce à t rois 
tab let tes d isponibles à l’accueil du musée. Il est  également  
possible de les télécharger afi n de préparer sa visite. Ainsi, 
la personne sourde peut  êt re intégrée dans n’importe quel 
groupe. Nous voulons éviter toute forme de ségrégat ion, 
à l’image de l’infi rmière noire Augusta Chiwy, qui a soigné 
de nombreux GI’s blancs lors de la bataille des Ardennes, 
en décembre 1944. Toutes nos visites sont  guidées par des 
passionnés qui permet tent  aux visiteurs de toucher le ma-
tériel (chars, armes, véhicules…). Nous privilégions le côté 
humain. »

Que proposez-vous afi n de développer 
cet  aspect  humain ? 
« Nous organisons des rencont res avec des vétérans et  
témoignons au pub lic des anecdotes t ransmises par leurs 
soins. Les vétérans sont  nombreux à visiter le site. Ils se 
rendent  notamment  dans la cave du Nuts, pour se remé-
morer les terrib les événements qu’ils ont  vécus. Chacun 
d’ent re eux est  m is à l’honneur dans une salle où l’on t rouve 
leur port rait  et  d ip lôme. Le “Vehicle Restorat ion Center ”  
est  également  un lieu t rès humain où d ’aut res passionnés 
de mécanique redonnent  vie aux véhicules blindés. Pour 
nous, chaque visiteur est  source d’échanges et  de par-
tage. D’ailleurs, ils reviennent  souvent . Avec peu de moyens 
mais beaucoup de volonté et  de passion, de belles choses 
peuvent  êt re réalisées ! » 

En quête de découvertes 

adaptées à chacun

Le Luxembourg belge et  sa Fédérat ion tourist ique ont  à 
cœur de donner une informat ion toujours plus about ie 
et  précise quant  à l’accessib ilité des lieux tourist iques. 
Pour ce faire, un partenariat  avec l’asbl ATINGO est  
m is en place afi n de réaliser des analyses pointues sur 
l’accessibilité.

Un out il d ’informat ion reconnu et  partagé dans toute la 
Wallonie afi n d’évaluer le niveau d ’accessib ilité d’un en-
droit  est  présenté sur le site web du Luxembourg belge. 
Chaque icône représente un pub lic ayant  des besoins 
spécifi ques et  la couleur de celui-ci permet  de connaît re 
le degré d’accessibilité :

•  Vert  : l’accessib ilité se fait  en toute autonomie.
•  Orange : l’accessib ilité nécessite un coup de main 

ponctuel.
•  Blanc : une fi che informat ive sur l’accessib ilité est  

d isponible.

les personnes en fauteuil roulant

les personnes marchant  d i   cilement

les personnes aveugles 

les personnes malvoyantes

les personnes sourdes

les personnes malentendantes,

les personnes avec di   culté de compréhension

Pour en savoir davantage sur l’accessib ilité des lieux 
tourist iques en Luxembourg belge, l’ong let  “prat ique”  
du site www.luxembourg-belge.be vous présente un 
espace déd ié au “Tourisme & Handicap” . Vous y t rouve-
rez des fi ches d’informat ions concernant  les lieux où des 
aménagements ont  été réalisés afi n d’accueillir au mieux 
un public à besoins spécifi ques.

Le souci de donner une info juste
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le côté humain »



 AUTILUX chez 
SEMOIS AVENTURE

C’est  à l’occasion d’une sort ie accrobranche avec un pet it  
g roupe d’enfants at teint  d ’aut isme que Damien ROSIÈRE, du 
service provincial Aut ilux, s’est  confi é à Regards d ’Ardenne. 
Ce jour-là, Renaud VANDERBERGEN de Semois Avent ure 
accueillera les t ro is enfants et  les deux accompagnants : 
« Nous recevons avec plaisir tous t ypes de groupes. J’ai 
suivi une format ion afi n d’accueillir d i  érents publics et  
nous t ravaillons en partenariat  avec les éducateurs afi n de 
proposer des act ivités pour tous ! Nous sommes pédago-
gues et  t rès at tent ifs à la sécurité. L’important  est  de pou-
voir s’adapter. Je constate que c’est  parfois les groupes de 
prime abord les moins évidents qui, au fi nal, prennent  le 
p lus de plaisir. Et  cela n’a pas de prix. J’apprends en leur 
compagnie autant  qu’ils apprennent  en la mienne. Au fi nal, 
j’aime dire avoir deux salaires : le fi nancier et  l’émot if. »
 

SEMOIS AVENTURE
Carrière du Beaubru

B-6830  Bouillon
+32 (0 )496 52 92 54

secretariat@semois-aventure.be

www.semois-avent ure.com

AUTILUX
B-670 0  Arlon

+32 (0 )63 22 73 62
aut ilux@province.luxembourg.be

www.p rovince.luxembourg.be

AGENCE POUR 
UNE VIE DE QUALITÉ

www.aviq .be/ hand icap

À côté des lieux et  des animat ions adaptés, i l existe éga-
lement  des associat ions spécialisées qui ont  au cœur de 

leur démarche le t ravail avec des pub lics d i  érent s. Que 
ce soit  l’accompagnement  ind ividuel d ’enfant s at teint s 

d ’aut isme comme “Aut ilux”  ou de personnes à besoins 
spécifi ques pour découvrir la nat ure comme “ Nat ure 

pour Tous” , quelques démarches singulières sont  à 
met t re en avant  à leur juste valeur.

Bouillon –A3
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La NATURE pour TOUS !

Nature pour Tous est  composée d ’une équipe de t ro is 
guides: Julie LECOCQ, Pierre-Yves W ILMART et  Éric 
DUBOIS. C’est  ce dernier qui est  à l’orig ine de l’associat ion, 
créée en 20 0 5. NATURE POUR TOUS, véritab le projet  de 
responsabilit é citoyenne, d ’intégrat ion et  de tolérance, pro-
pose des animat ions autour et  dans la nature. Force est  de 
constater l’imaginat ion, le tempérament  et  l’humanité des 
t ro is animateurs afi n de s’adresser à tout  public. C’est  la philo-
sophie Nature pour Tous qui les guide. Comme l’exprime Eric :
« Nous sommes guides tourist iques pour publics d i  é-
rents. Nous adaptons en permanence nos animat ions, avec 
un langage adapté. C’est  not re force. Plus de 30 % de la 
populat ion possède un handicap, c’est  une populat ion en 
demande d’o  res tourist iques également . »

Un droit  pour tout  le monde 

« La nature est  un droit  pour tout  le monde, explique Pierre-
Yves. Il n’y a pas que les personnes valides qui ont  ce droit . 
L’accès aux personnes à mobilité réduite est  t rès rest reint  
pour beaucoup de raisons, mais si on fait  un peu de re-
cherches, il est  possib le de développer son accessib ilité 
pour les di  érents t ypes de hand icaps. Et  ces adaptat ions 
servent  d ’aut res publics également . »

Et  Eric de poursuivre : « Nous avons t rois object ifs : don-
ner un moment  de plaisir dans la nature, faire découvrir la 
nature et  permet t re à chacun de se met t re en act ion dans la 
nature… Et  ceci pour tous les publics : handicapé physique, 
mental, école, groupes divers… »

Après avoir fourni toutes les inst ruct ions au groupe, 
Renaud et  le service Aut ilux encadrent  les enfant s part is à 
la conquête de la canopée via le parcours accrobranche : 
ponts de singe, pont  ind ien, t yrolienne… Le tout  à 15 mèt res 
de hauteur. L’act iv ité se déroule dans une ambiance rassu-
rante et  les enfants y développent  leur autonomie et  leurs 
relat ions sociales.
 
Comme l’explique Damien, « Aut ilux est  un service provin-
cial qui aide à l’intégrat ion des jeunes at teints d’aut isme. Il 
est  composé d’une équipe p lurid iscip linaire de logopèdes, 
inst ituteurs, éducateurs, assistants sociaux, psychomot ri-
ciens et  psychologues. Ceux-ci accompagnent  une qua-
rantaine d’enfants âgés de 6 à 20  ans. 1% de la populat ion 
est  at teinte d ’aut isme, un hand icap qui n’est  pas toujours 
visib le. Nous t ravaillons avec di  érents t ypes de groupes. 
Cela va d’enfants présentant  un haut  niveau d’autonomie 
à des enfants n’en possédant  aucune, c’est -à-d ire qu’ils 
ne parlent  pas, ne sont  pas propres... Les object ifs d ’Au-
t ilux, qui est  agréé par l’Agence pour une Vie de Qualité 
(AViQ), sont  de permet t re à ces enfants de développer leur 
autonomie au maximum. Via d i  érentes techniques, nous 
les encourageons à communiquer, à créer des liens. Nous 
permet tons également  aux parents de s’o  rir un moment  
de répit… Nous réalisons au total une soixantaine d’act ivi-
tés par an avec les enfants, comme par exemple ce par-
cours accrobranche. Nous proposons des ateliers bien-êt re 
“snoezelen”  afi n d’éveiller tous les sens des enfants. À côté 
de cela, nous apportons aux enfants tout  au long de l’année 
un sout ien pédagogique, social, et  d ’intégrat ion. »

Des  animateurs
spécialisés
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« J’ai deux salaires : 

le fi nancier et  l ’émot if  »



Les b ienfait s de la nat ure

“Prendre un bon bol d ’air f rais” , cet te expression parle 
à chacun. Il est  vrai que la nature a un e  et  apaisant , re-
laxant… C’est  le cas également  pour les publics d i  érents. 
Comme l’explique Éric : « La nature apaise beaucoup de 
choses, elle est  source de bien-êt re, que l’on soit  handicapé 
mental, sourd, aveug le… Un jour, une jeune fi lle handica-
pée mental commençait  une crise nerveuse. Je lui ai passé 
une plume d ’oiseau sur les joues et  elle s’est  d irectement  
détendue. Depuis, les éducat rices du cent re portent  une 
p lume sur leur badge afi n de calmer les pat ients lorsqu’ils 
débutent  une crise… Si une p lume peut  remplacer la prise 
de médicaments ou d’inject ions, tant  m ieux ! »

Nature pour Tous a le pouvoir de soulever des montagnes 
et  les défi s ne leur font  pas peur : « Lorsque nous sommes 
arrivés pour la première fois dans un des cent res où les 
pat ients sont  at teints de handicaps t rès lourds, aucune per-
sonne de l’extérieur n’y était  ent rée depuis onze ans ! Nous 
y animons désormais et  faisons une sort ie par an dans les 
bois, avec une t rentaine d’accompagnateurs. Mais je pense 
que l’act ivité qui m ’a demandé le p lus de ressources a été 
une sort ie spéléo avec des personnes aveugles. J’ai telle-
ment  dû parler pour leur préciser où marcher et  poser leurs 
mains qu’il m ’a fallu boire deux lit res d’eau à la fi n ! ( rires) ».

L’imaginat ion au cœur

Il est  d i   cile de détailler précisément  ce que propose 
Nature pour Tous, car l’associat ion est  capable de tout  réa-
liser, dans le cadre de ses object ifs. « Souvent , les profes-
seurs d’écoles me demandent  une liste des act ivités que 

GROTTES DE HOTTON
chemin du Spéléo Club, 1

B-6990  Hot ton
+32 (0 )84 46 60  46

info@grot tesdehot ton.be

www.gro t tesdehot ton.be

Fin Juin 20 16, “Nature pour Tous”  réa-
lisait  une act ivité nat ure aux GROTTES 
DE HOTTON avec un groupe d’adultes 
at teint  d ’un hand icap mental. Ce fût  
l’occasion de leur demander leur avis 
sur Éric et  sa bande.

Stéphanie KOCH, éducat rice en 
cent re : « Cela fait  sept  ans que nous 
t ravaillons avec “Nature pour Tous” . 
Nous organisons avec eux une act ivité 
par mois durant  six mois. Les résidents 

ont  le choix de s’inscrire ou non aux 
act ivités, telles le brame du cerf  en 
soirée, les bat raciens, les oiseaux, les 
arbres... Les résidents se savent  en 
sécurité avec l’équipe de Nature pour 
Tous, une relat ion de confi ance est  
établie… »

Dolorès, résidente du cent re : 
« Avec Éric, il ne m’est  jamais rien arri-
vée de mal. Au début  dans les grot tes 
j’avais peur. Puis moins, car on m’a 

Ils nous
parlent  

de 
“ Nature 

pour
Tous”

Hot ton – B1

« Si une p lume peut  

remplacer la p rise 

de méd icaments, 

t ant  mieux ! »

Regards d’Ardenne 46
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nous proposons. Lorsque je leur d is ne pas en posséder, 
ceux-ci sont  décontenancés. Nous cassons le formatage qui 
demande de choisir parmi une série de proposit ions. Nous 
proposons des act ivités où l’imaginat ion est  la première 
ressource et  souhaitons que les adultes fassent  aussi preuve 
d’imaginat ion lors de l’élaborat ion des act ivités. Nous les 
accompagnons dans cet te démarche si nécessaire. Nous 
pouvons par exemple part ir de la nature pour aborder les 
not ions de respect . Nous suivons généralement  t rois pistes :
les animat ions nature, l’imaginaire, et  l’esprit  citoyen. »

L’imaginat ion est  une des valeurs de l’associat ion. Avec 
elle, tout  devient  possib le et  la réalité y dévoile sa part  
de féerie, sans avoir recours à des moyens mirobolants : 
« Dans la nature, je n’invente rien d’except ionnel, je me sers 
de ce qu’il y a autour de moi. Avec un morceau de papier 
collant  et  un bout  de carton, j’explique au groupe que la 
forêt  se respecte et  que pour y accéder, il faut  lui présen-
ter son passeport . Chacun doit  alors récolter un élément  
qu’il t rouve dans la nature pour créer son droit  d ’ent rée. Le 
matériel que l’on ut ilise reste le même pour des groupes 
di  érents. C’est  le discours que l’on adapte en fonct ion du 
pub lic. Tout  est  quest ion d’adaptat ion et  de bon vouloir. On 
peut  faire n’importe quoi. »

Une première mond iale 

Parmi toutes les idées qui t rot tent  dans la tête du doyen, 
Éric, l’une des dernières réalisées est  une première mon-
diale tout  juste brevetée. Il s’agit  de modélisat ion d ’oiseaux 
en t rois d imensions à échelle réelle. Ce concept  permet  

NATURE POUR TOUS
Eric Dubois 
+32 (0 )4  250  95 98 
eric.dubois@natagora.be

www.nat agora.be

rassurée. Il m ’a fallu le temps de m’ha-
bituer à l’endroit . J’ai souvent  peur 
dans le noir, mais avec Éric moins. »

Roger, résident  du cent re : « Ma sor-
t ie préférée a été le brame du cerf. 
C’était  super impressionnant  ! Faire 
une sort ie avec “Nature pour Tous”  
me change de mon quot id ien, c’est  
une aventure. »

d ’animer des ateliers auprès de tout  le monde, valide ou non :
« Les oiseaux ont  été moulés par des art istes et  chaque cou-
leur de l’animal est  signi-
fi é par un revêtement  
d i  érent . Pour le rouge 
gorge par exemple, le 
rouge est  signifi é par un 
revêtement  en pet ites 
boules et  le blanc par 
un revêtement  st rié. Ce 
qui permet  aux aveug les 
de s’imaginer la forme 
et  les couleurs de l’oi-
seau. De plus, chaque 
modèle est  accompa-
gné du chant  de l’animal. 
Nous souhaitons que 
tout  un chacun t rouve 
son compte grâce à nos 
animat ions. »
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Gest ion d ’une 
Réserve naturelle 
avec des jeunes 
hand icapés ment aux

Sort ie nat ure avec des joellet tes Sort ie oiseau avec des personnes aveug les
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